
L'Écho de la France.

" ment sans bornes. - Courage à toute épreuve. - Conversion des
" sauvages en masse. - Palme du martyre."

2o " Léontine châtelaine et patronesse universelle.
" Mari parfait. - Fortune immense. - Bonheur sans trouble. - Para-

" dis terrestre. - Le tout pour la plus grande gloire de Dieu."
LÉONTINE. - Méchante I
JULIETTE.-- Tu t'es moquée de nous d'un bout à l'autre.
INÈS. - Cela vous semble ainsi.
JULIETTE. -Que comptes-tu faire de ce petit papier?
INÈS. - Le garder comme un souvenir.
LÉONTINE. - C'est cela, mademoiselle, et si plus tard nous nous

retrouvons dans le monde, et que nos rêves ne se soient pas accomplis,
vous vous moquerez encore de nous.

INÈS. - Oserai-je ?
JULIETTE. - Tiens, je t'aime tant que je te permets de faire tout ce

que tu voudras ; garde ce papier : nous sommes sûres de nous revoir,
puisque nous habiterons toutes deux Paris: tu me montreras cette folie
dans quelques années, cela m'amusera. Mais il faut que tu écrives aussi
quelque chose pour ton compte.

INÈS. -Que veux-tu que j'écrive, ma petite Juliette? je n'ai formé
aucun projet.

LÉONTINE. - Formes-en tout de suite, c'est sitôt fait 1
INÈs.- Je ne désire rien.
LÉONTINE. - Désire quelque chose ! Allons, vite! vite! vite ! Ah ! la

voilà qui écrit. Laisse-moi lire? Ecoute, Juliette.
- " Que désiré-je ?
" Ce que Dieu veut, pas autre chose."
JULIETTE. - Tiens, on te canonisera! Quant à moi, je t'aime à n'en

plus finir ! Embrasse-moi! On sonne ! Oh ! mesdemoiselles !
LÉONTINE. - Quoi! la récréation est finie! Il est deux heures, oik

rentre en classe, et mes devoirs ne sont pas faits !
JULIETTE. - J'ai deux leçons à réciter, je n'en sais pas un mot. TQut

cela m'ennuie. Ah! quel métier que le nôtre ! Sauvons-nous !
(A continuer.) Journal des Demoiselles.

*<* Celui qui fait tout ce qu'il veut, fait rarement ce qu'il doit.
*** Le grand art est d'émouvoir l'imagination-le grand défaut est

de la rassasier.-LA HARPE.

*** Les sages rassemblés deviennent plus sages-les fous deviennent
furieux.

*** La conscienee rassure mieux que la science.-De ST. PIERRE.
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